
A- 4pqqýop- -Mepaçgnte dVu vsag.ê ýde. sorn ennemi' le
~ .est-peydu;, pourtant .Uùe- ieur

d'esq~~e Qe&tait. ~et .411se rappelle 1e.
tfflW.s eVqp lilrlr i? allait .écouter le. Père

e~~~e~~giier~~~ l~r1gç u rn D ; c'est qu'il; s ouiient
~p p~h me nj.fs, @t,:des. .ermentsigardentsitde,'son

ayae,pt gali~t quixe iaglelHar&di.est ýtoujour.s frdè1e -à
àa fi Y.'ý -cr en tombant .à-ses pieds,.accorde-moi
la vie au norn.4uCÉam-'.que tu. adores ~i»

QÇe .pýôle, pptjIiýt.rmirlIndîen; l.sait quele^mission-
iýae - dît que Ippne ;pouvait aller au Ciel.;si 2on. .ne
ionnaitâ s ýs e4eris.. pourtant il1 vçut -aller vers-DiBu

ppuDr y reyQlir sa . eqm et son* fils,, car tous,.deux,4taient
trop purs pour :n'êýe; pasg.u Paradis. Mais dk n autre -côté

il ]gt esdeux cadavres. eanglauts -et il voudrait les venger,.
~n .,e om.,ats.p, liv e ýdans l'âme du guerrir

çc pr vu~a,e.-d'un. Indien: e pardonhiepjmais,.eiais-la
jMqe.,9st_.9t ýêg>epour-que l'Amâ d'un -enfantnde Thpu -ne

s9it jas, c êjfflte. L'Agle-llaxdi.jette. son: poignard au, loin,
et, délivrant le CUorbeau-Noir des Jiens.qui l'emprisonnaient,
i it àaoi eqiuemi .stUp«ait- et ravi: Va, .jeZtep4g.donne 1l

I~~p'é eatsu sncus encore tout écumàant-de sa
fi9ur'e;ipide, j! .d:Mar .dart', .savane, le coeur -encore
frýfl.fpt,.nis l'4qâq Wanrqiýkie : il.avait pardonné.!I
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